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FÉVRIER
Jusqu’au 24
Recensement

02
RÉUNION D’INFORMATION 
PARCOURSUP
Présentation du nouveau dispositif pour 
préparer les vœux pour les études post-
baccalauréat. À destination des jeunes
et de leurs familles.
À partir de 18 h 30, RIJ
Rens. au 01 39 33 35 70 ou 01 34 29 42 01

03
COLLECTE DES RESTOS DU CŒUR
Au profi t de l’antenne de Saint-Brice.
Toute la journée au centre commercial 
MODO de Moisselles/Domont

04
CHAMPIONNAT DU VAL-D’OISE 
COMBAT
Organisé par le Tsuki karaté club.
De 8 h à 19 h, CCS Lionel Terray
Rens. au 06 26 72 67 88

06
SPECTACLE : LÉONARD DE VINCI, 
L’ENFANCE D’UN GÉNIE
À partir de six ans. Tarif : 40 €
À 10 h et 14 h, TOPF Silvia Monfort
Rens. et réserv. au 01 39 33 01 81
ou theatre@agglo-plainevallee.fr

CONSEIL MUNICIPAL
À 20 h 30, salle du conseil en mairie

07-15
EXPOSITION : LE LIVRE DE LA JUNGLE
Voir en pages 5 et 10

09
ENTRETIEN AVEC PIERRE PÉAN, 
JOURNALISTE ENQUÊTEUR
Avec le Chemin du philosophe.
Thème : « Témoignages sur les relations
des médias avec la politique »
À 20 h, centre culturel de Bouffémont
Rens. au 06 76 79 73 11

THÉÂTRE : DARIUS
Tarifs de 25 € à 42 €
À 20 h 30, TOPF Silvia Monfort
Rens. et réserv. au 01 39 33 01 81
ou theatre@agglo-plainevallee.fr

10
CARNAVAL ET SOIRÉE DÉGUISÉE

Organisés par l’Association Portugal
du Nord au Sud. Animation de la soirée 
avec DJ Soul by Miranda Events.
À partir de 14 h 30 : maquillage, sculpture 
sur ballons
15 h : spectacle Mystère et boule
de Gomme, suivi d’un goûter
Entrée gratuite l’après-midi et le soir
pour les adhérents et enfants
Autre : 3 €/adulte
À partir de 20 h 30 : soirée déguisée
Salle des fêtes Le Palladium
Rens. au 06 71 26 57 65

13
RELAXATION MUSICALE
POUR LES FUTURES MAMANS
De 14 h 30 à 15 h 30,
auditorium du CCS Lionel Terray
Rens. et réserv. au 01 39 33 01 85

15
AUDITIONS DES ÉLÈVES
DU CONSERVATOIRE
À 19 h, salle Berlioz du CCS Lionel Terray
Rens. et réserv.au 01 39 33 01 85

16
SOIRÉE JEUX : TOP DÉPART !
Tout public, entrée libre.
De 18 h à 23 h,
ludothèque Bernard Tronchet 
Rens. au 01 30 18 95 40

AGENDA

saintbrice95•fr

POUR EN SAVOIR PLUS

CAFÉ PHILO
Proposé par Le Chemin du philosophe, 
animé par Catherine Delaunay et Pierre 
Haller.
Thème : La tolérance a-t-elle des limites ?
À 20 h, espace Lesseps à Bouffémont
Rens. au 06 76 79 73 11

17
COMÉDIE MUSICALE : RENCONTRES
Voir en page 7

25
HANDBALL : 16E ET 8E DE FINALES 
SECTEUR COUPE DE FRANCE
Huit équipes et six rencontres. 
Restauration rapide sur place.
De 9 h à 18 h 30, gymnase Lionel Terray
Rens. au 06 11 65 59 09

ASSEMBLÉE GÉNÉRALE DE L’AMICALE 
DU DON DU SANG
À destination de tous les donneurs
de sang.
De 10 h à 13 h, salle de l’Orangerie
Rens. au 01 39 92 29 44 ou 01 39 90 18 34

MARS
07-21
EXPOSITION : VOYAGE ARTISTIQUE
EN TERRE CHINOISE
Voir en page 5

08
JOURNÉE DE LA FEMME
Organisée par Tanila Woman.
De 14 h à 17 h, galerie marchande
de Carrefour : Atelier maquillage et
des lots de produits de beauté à gagner 
par tirage au sort
À partir de 19 h, salle La Vague (5 bis
rue de la Forêt) : cocktail dînatoire. Atelier 
de conseil en image avec maquillage et 
coiffure, suivi d’un temps d’échanges sur 
le thème des droits de la femme, l’emploi 
et l’entrepreneuriat. Tombola (2 €/ticket) 
pour gagner des lots beauté.
Sur réservation au 07 81 97 59 89

10
CHARITY DAY 
Organisé par l’Association préparons 
l’avenir de nos enfants (APAE).
Expo-vente d’objets artisanaux, suivi
d’un spectacle (danse et chant), au profi t 
de la construction d’une bibliothèque
à Abroma (Ghana). Restauration sur place.
Tarifs : 5 €/adulte et 3 €/enfant 
À partir de 19 h et 21 h (spectacle),
salle des fêtes Le Palladium
Rens. au 06 75 68 47 34
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SOMMAIRE ÉDITO

Soutenons la jeunesse

Le�temps�des�vœux�passé,�j’espère�
que�vous�avez�profi� té�du�mois
de�janvier�pour�vous�remettre

de�vos�festivités.�Cette�année,�il�n’y�
a�pas�eu�de�cérémonie�offi� cielle�pour�
mes�vœux�qui�se�déroulent�une�année
sur�deux�depuis�quelques�temps.�

Je�tiens,�ce�mois-ci,�à�mettre�en�
avant�un�nouveau�projet�du�service�
Recherches�initiatives�jeunes�(RIJ),�
destiné�aux�17/25�ans�que�nous�avons�
présenté�le�mois�dernier�:�Objectif�
Code.

Le�coût�et�le�temps�nécessaire
à�l’apprentissage�du�code�de�la�route�
peuvent�rebuter�nombre�de�jeunes.
Et�pourtant,�cet�examen�est�l’un
des�plus�importants�pour�obtenir
son�autonomie�et�sa�liberté.�Il�est
de�notre�devoir�de�trouver
des�solutions�d’accompagnement.�
Comme�pour�le�BAFA,�les�dix�jeunes�
saint-briciens�retenus�devront�
s’acquitter,�au�préalable,�d’heures
de�bénévolat.�La�Ville�fi� nancera,
en�contrepartie,�leur�examen.�Les�cours�
de�cette�semaine�intensive�seront�
assurés�par�un�moniteur�d’auto-école�
dans�les�locaux�du�RIJ.�

Je�salue�cette�initiative�novatrice
à�destination�de�nos�jeunes.
Ma�priorité,�investir�pour�leur�avenir�!

Votre Maire,
ALAIN LORAND
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ACTUALITÉS
Le CME livre des boîtes à livres

Expositions : dépaysement garanti !

À la recherche des talents
qui content !

Le prélèvement automatique :
c’est plus facile

Du numérique, pour qui ?

Le MMA débarque à Saint-Brice

Toutes unies autour de la magie
de la musique

 8•9
GRAND ANGLE
La protection maternelle infantile

 10
PORTRAIT
Quentin Gréban, le roi de l’illustration

 11
LE COIN DES P’TITS 
SAINT-BRICIENS
La Saint-Valentin

 12
J’AI TESTÉ POUR VOUS
Le restaurant de la résidence seniors 
Charles de Foucauld

 13
RETOUR SUR
Les événements de décembre
et janvier

 14
VIE POLITIQUE / 
PRATIQUE

Nous ne pouvons agir que sur l’avenir.

Bertrand de Jouvenel (1903-1987)
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Pour contacter la rédaction : service communication 
au 01 34 29 42 56/73 ou servicecommunication@saintbrice95.fr
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ACTUALITÉS

CULTURE

LE CME LIVRE DES BOÎTES À LIVRES
Pour son mandat 2017/2018, le Conseil municipal des enfants (CME)
prépare une action citoyenne : donner une deuxième vie à vos livres.

À peine le premier conseil terminé le 
8 novembre dernier, les enfants du 
CME ont choisi comme thématique 

l’environnement et la sécurité. Ils pré-
sentent ainsi leur nouveau projet « Le livre-
service », à la rédaction et aux lecteurs du 
Saint-Brice magazine. Partons à la décou-
verte de ce qui a germé dans leur tête.
Il s’agit de mettre en place une boîte à 
proximité d’une école. Cet espace, acces-
sible à tous, sera conçu pour y déposer et/
ou y retirer gratuitement un ou plusieurs 
ouvrages. «  Tous ceux qui le souhaitent 
peuvent échanger leurs publications, 
faire partager à d’autres lecteurs un 
roman, une bande dessinée, une nou-
velle...  » explique Héloïse, élue du CME.

«  L'été dernier, j'ai vu une boîte à livres 
devant l'hôtel de ville de Cabourg. J’ai 
t r o u v é  l ’ i d é e 
géniale et je vou-
lais que notre 
ville en dispose 
aussi, d’où ma 
proposition aux 
autres élus du 
CME, s’exalte la 
jeune fille. Du 
coup,  tout le 
conseil a trouvé le projet super. Depuis, 
avec l’aide de Karine Melcer, l’animatrice 
du CME, nous travaillons dessus. »
Qui n’a pas de nombreux livres au fond de 
ses étagères qui prennent la poussière ? Or, 
ils pourraient être appréciés, voire dévorés 
par d’autres. Les déposer dans cet espace 
aménagé leur donnerait une seconde vie. 
Et le partage, plutôt que la poubelle, c’est 
plus sympa pour l’environnement et la 
convivialité.

UN SERVICE QUI NE COÛTE RIEN
Le livre-service, c’est un projet d’une grande 
souplesse. « Aussi bien dans son fonctionne-
ment en libre d’accès, qu’en terme de coût » 
précise Héloïse. L’emprunt ou la prise d’un 
livre se fait naturellement, sans aucune coti-
sation, ni frais d’adhésion. De même, vous 
avez aussi tout le temps pour lire… Pour ce 
type de « troc », il est souhaitable de rame-
ner les livres empruntés pour maintenir l’ali-
mentation du livre-service, mais ce n’est pas 

une obligation. C’est aussi et surtout, l’oc-
casion pour ceux qui n’ont pas les moyens 

f inanciers  de 
s ’acheter des 
ouvrages d’avoir 
accès à la lec-
ture. « Beaucoup 
y verront simple-
ment un moyen 
l u d i q u e  e t 
agréable de par-
tager les récits 

qui les ont touchés, émus » indique Sacha, 
un autre élu. 

UN PEU DE PATIENCE
Le projet lui-même et le type de boîtes à 
livres sont validés par le maire Alain Lorand. 
Reste encore à peaufiner le concept et 
prévoir les emplacements. Ce qui sera fait 
lors des prochaines séances des mercredis 
après-midis. « Nous espérons que les livres-
services seront prêts pour le printemps. Ils 
seront conçus par les services Techniques 
de la Ville » indique Elya. 
L’équipe du CME compte sur les lecteurs, 
les familles et les amoureux de littérature 
pour prendre soin des espaces aménagés. 
« Nous demanderons aux parents et à tous 
les utilisateurs d’avoir un œil attentif sur 
les livres déposés » conclut Virgil.
Passionné(e)s de littérature, commencez 
à fouiller vos étagères ou vos cartons. On 
aura besoin de vous pour alimenter et faire 
vivre les livres-services.

« Tous ceux qui le souhaitent 
peuvent échanger leurs livres,

faire partager à d’autres lecteurs
un roman, une bande dessinée,

une nouvelle... »

Un exemple de boîte à livres
dans une autre commune de France.
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EXPOSITIONS

DÉPAYSEMENT GARANTI !
Le service Culturel vous invite à vivre deux voyages insolites : 
l’un au cœur d’un grand classique de la littérature jeunesse et 
l’autre à la découverte des richesses de la culture chinoise.

BIBLIOTHÈQUE

À LA RECHERCHE DE TALENTS QUI CONTENT !
L’équipe de la bibliothèque est associée au travail de l’association Cible 95. Son but ? 
Sélectionner notamment des conteurs pour les programmer lors du Festival du conte 
en Val-d’Oise et en dehors.

Bienvenue au cœur de la jungle ! En 
février, au centre culturel Lionel 
Terray, l’illustrateur Quentin Gréban 

exposera ses créations réalisées dans le 
cadre d’une édition illustrée du roman 
de Rudyard Kipling, Le Livre de la jungle, 
parue en 2016 aux éditions Mijade. L’artiste 
propose sa vision de l’histoire au travers 
d’une vingtaine de planches, diffusées par 
la galerie Robillard. Entre aquarelles et 
dessins préparatoires, petits et grands se 
laisseront emporter par l’aventure. Après 
la jungle, place à l’Asie avec Voyage artis-
tique en terre chinoise, en mars au centre 
culturel Lionel Terray. La particularité de 
cette exposition est de réunir les œuvres 
de trois artistes d’une même famille  : Xa 
Dong XI, le père, calligraphe, Yao Zhang 
XI, le fils, peintre figuratif qui a étudié aux 
Beaux-Arts en Chine, et Yawei Soulacroup, 

la fille, peintre qui s’illustre dans l’abstrait, 
le semi-figuratif et l’encre.

LE CROISEMENT 
DE DIFFÉRENTES SENSIBILITÉS
L’exposition Voyage artistique en terre 
chinoise est singulière car elle présente le 
parcours d’une famille entière d’artistes. 
Chacun amène un regard différent sur 
son art et sur son pays d’origine. Certaines 
œuvres font écho à une Chine ancestrale 
tandis que d’autres, modernes, dévoilent 
des facettes différentes de cette culture. 
La confrontation de ces univers distincts et 
complémentaires témoigne de la richesse 
artistique, parfois méconnue, de la Chine. 
Laissez-vous emporter par ce voyage inat-
tendu, qui porte un beau message sur la 
famille. Lors du vernissage, un conte sera 
interprété par Céline et Ingrid, bibliothé-

caires, afin d’immerger le public dans cet 
univers et d’illustrer par la voix ces œuvres 
uniques.

�Le�Livre�de�la�jungle�du�7�au�15�février�
Voyage�artistique�en�terre�chinoise�
du�7�au�21�mars�
Du�lundi�au�samedi�
de�10�h�à�12�h�et�de�14�h�à�18�h�
CCS�Lionel�Terray�-�12�rue�Pasteur�
Rens.�au�01�39�33�01�90

Lorsque vous rencontrez vos biblio-
thécaires tout au long de l’année, 
vous découvrez seulement la partie 

immergée de leur travail. En effet, afin de 
vous proposer des séances de conte assu-

rées par des artistes de talent, il est pri-
mordial de rencontrer et d’échanger avec 
ces professionnels. C’est l’une des missions 
de l’association Cible 95  (Coopération 
interbibliothèques pour la lecture et son 
expansion) à laquelle la bibliothèque de 
Saint-Brice adhère. Le jeudi 11 janvier s’est 
tenue la scène ouverte aux conteurs 2018 au 
Théâtre de l’usine à Éragny-sur-Oise. Ingrid 
Collet, responsable de la bibliothèque, pré-
cise : « Étant moi-même référente du comité 
conte de Cible 95, nous sommes présents 
car nous organisons chaque année cette 
journée. Des conteurs professionnels, sélec-
tionnés sur dossier, viennent présenter un 
extrait de spectacle face aux bibliothécaires 
présents ». 

UN RÉSERVOIR D’ARTISTES 
POUR NOS BIBLIOTHÈQUES
Chaque conteur a ainsi vingt minutes pour 
convaincre l’équipe qui programme les 
artistes du Festival du conte en Val-d’Oise. 
Ils ont également l’occasion de rencontrer 

les bibliothécaires des structures présentes 
pendant la journée afin de les convaincre 
de les programmer sur un temps en dehors 
du festival : « Cette journée est un véritable 
outil professionnel car il nous permet de 
constituer un vivier de conteurs auxquels 
nous pourrons faire appel au cours de 
l’année, selon nos besoins : pour les tout-
petits (1-3 ans), les 4-7 ans, les adolescents 
ou encore les adultes ». En marge de la pré-
paration de cette scène ouverte annuelle 
aux conteurs et de l’organisation du festi-
val, l’équipe de l’association Cible 95, entiè-
rement bénévole, assure également des 
formations dans le domaine de l’oralité à 
destination des bibliothécaires du dépar-
tement.

�Bibliothèque�
LCR�La�Cerisaie�-�Hameau�des�Rouges-Gorges�
Tél.�:�01�34�19�12�11�
Point�Lecture�(mercredi�et�samedi�hors�
vacances�scolaires)�
12�rue�Pasteur�-�Tél.�:�01�39�33�01�86
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ACTUALITÉS

DÉMARCHES ADMINISTRATIVES

LE PRÉLÈVEMENT : C’EST + FACILE
Après une phase test fin 2017, les Services aux usagers 
proposent le paiement des factures avec le prélèvement 
automatique.

EN BREF

ENVIRONNEMENT
Calendrier de la chasse 
La dernière journée de chasse en 
continue de 9 h à 17 h 30, organisée 
par l’Office national des Forêts, aura 
lieu le jeudi 8 février. Des panneaux 
« chasse en cours » seront disposés 
autour du secteur chassé. Ne pas 
pénétrer dans ces zones.

LA POLICE VOUS INFORME
La même plaque
pour tous !
Une plaque d’immatriculation unique 
de dimension 21x13 centimètres 
est obligatoire pour tous ceux qui 
possèdent un deux ou trois roues ou 
bien un quad depuis le 1er juillet 2017. 
Cette mesure concerne les nouvelles 
demandes d’immatriculation, mais 
aussi les véhicules déjà en circulation, 
immatriculés avant le 1er juillet 2015. 
En clair, si la plaque n’est pas aux 
normes, vous devez dans tous les 
cas la refaire. L’infraction, si elle est 
constatée, pourra être sanctionnée 
d’une amende de 135 euros.

TRANSPORT
En mars, pas de train 
sur la ligne H certains 
week-ends
Aucun train ne circulera entre Paris 
Nord et Sarcelles/Saint-Brice les 
week-ends du 10/11 mars, 17/18 mars et 
31 mars, pour cause de maintenance 
sur les voies et amélioration des 
accès en gare d’Épinay Villetaneuse. 
Un bus de substitution assurera 
le trajet, ce qui engendrera un 
rallongement de parcours d’environ 
une heure.
https://maligneh.transilien.com

ASSOCIATION 
Le club de basket
sur la toile
Restez connecté(e)s avec
le club de basket et découvrez
toute leur actualité sur
leur nouveau site Internet :
saintbricebasketfr.wordpress.com

Comment se faciliter le quotidien 
lorsque vous avez recours pour votre 
enfant à une ou plusieurs prestations 

du service Éducation, famille et jeunesse ? 
Après le paiement par chèque ou espèces*, 
par carte bancaire, les Services aux usagers 
vous proposent le prélèvement automa-
tique. En optant pour ce type de paiement, 
il concernera toutes vos prestations. Vous 
ne recevrez plus de facture en version papier 
mais elle sera téléchargeable sur le site de 
l’Espace Citoyens. 

BIEN GÉRER SES PRÉLÈVEMENTS
Pour mettre en place ce dispositif, vous 
devrez remplir le mandat de prélèvement 
SEPA (téléchargeable sur le site Espace 
Citoyens) et fournir un RIB. Votre compte 
bancaire sera ensuite débité entre le 5 et 
le 20 du mois suivant la consommation des 

activités. Un courriel de notification vous 
informera du montant prélevé. Pour le reste, 
à vous de gérer… car votre compte bancaire 
doit être approvisionné. En effet, en cas 
de rejet, la facture restant due, un titre de 
recette sera émis, à payer au Trésor Public*. 
Suite à deux rejets successifs, le prélèvement 
automatique prendra fi n.
Bien évidemment, tout changement (coor-
données bancaires, adresse…) doit être 
impérativement signalé. De même, si vous 
souhaitez mettre fi n au prélèvement auto-
matique, un courrier de votre part suffi ra.
Alors, prêt pour vous simplifi er le quotidien ?
* se renseigner auprès de l’Espace accueil pour

les modalités

�Espace�accueil�–�Services�aux�usagers
16�rue�Pasteur�(derrière�La�Poste)
Tél.�:�01�34�29�42�00

SCOLAIRE

DU NUMÉRIQUE, POUR QUI ?
Après les écoles élémentaires, le numérique s’invite dans
les écoles maternelles pour des apprentissages plus ludiques.

La ville de Saint-Brice continue sa révo-
lution numérique dans le secteur sco-
laire. Depuis 2011, elle équipe chaque 

année les classes élémentaires en tableaux 
numériques. En 2018, les trente-huit 
classes en seront dotées, place aux écoles 
maternelles maintenant, avec une phase 
test d’une année sur l’une d’entre elles. 
C’est l’école Charles Perrault (bâtiment B) 
qui a été retenue car l’équipe pédagogique 
est motivée pour porter des projets axés 
sur les nouvelles technologies.
Avec l’appui de la conseillère TICE* de l’Édu-
cation nationale, le service Scolaire, en par-
tenariat avec les enseignants, a choisi une 

solution numérique, déjà expérimentée 
dans d’autres villes. Elle est composée d’un 
écran tactile avec ordinateur intégré.
L’installation de ce premier équipement est 
réalisée dans une classe de petite section. 
En effet, pendant la sieste l’après-midi, les 
autres classes pourront y avoir accès. 

UNE AUTRE MANIÈRE D’APPRENDRE
On ne peut le nier, nos enfants sont déjà 
dans l’ère du numérique bien avant d’en-
trer à l’école maternelle. Aussi, la révolu-
tion n’aura pas lieu pour eux car ils sont 
déjà familiarisés avec cet environnement. 
Par contre, c’est l’apprentissage dispensé 
par les professeurs des écoles qui fait sa 
mini révolution. Il se modernise en deve-
nant plus ludique et interactif avec les 
enfants. Cette nouvelle expérience pourra 
être partagée avec tous les enseignants 
des autres écoles maternelles de la ville en 
fi n d’année avant d’envisager de déployer 
ces solutions numériques sur l’ensemble 
des vingt-trois classes des établissements 
et cela, sur plusieurs années.
* Technologies de l'information et de la communi-

cation pour l'enseignement
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La première solution numérique installée
dans une classe de petite section de l'école
Charles Perrault/Andersen.
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SPORT

LE MMA DÉBARQUE À SAINT-BRICE !
Le Tsuki karaté club propose depuis peu une nouvelle discipline : le MMA. 
Découverte d’un sport de combat complet qui a déjà fait de nombreux adeptes.

CULTURE

TOUTES UNIES AUTOUR DE LA MAGIE DE LA MUSIQUE !
Portée par Entraide autisme en Val-d’Oise (EAVO), la comédie musicale Rencontres réunira 
six associations autour des valeurs de partage, de solidarité et d’amitié.

Romain Blangy, professeur de MMA 
(Mixed Martial Arts) à Saint-Brice, 
tient d’entrée de jeu à tordre le cou 

à certains préjugés et l’image de violence 
trop souvent collée à ce sport : 
« Aujourd'hui, le MMA est très réglementé 
et sécurisé, et n'a plus rien à voir avec l’Ulti-
mate Fight, qui était dénué de règles et 
totalement condamnable ». À Saint-Brice, 
on compte d’ailleurs quatre jeunes femmes 
parmi la vingtaine de pratiquants de MMA, 
preuve en est que la discipline n’est pas 
une affaire de mauvais garçons et que son 
avenir s’inscrit au féminin. Le MMA mêle 
plusieurs styles. En phase debout, il utilise 
des techniques de boxe thaïlandaise avec 
des coups de poing, de pied, de coude et de 
genou. La phase de lutte au corps-à-corps 
permet de renverser son adversaire. Une 
fois au sol, on fait appel aux disciplines 
comme le grappling et le jiu-jitsu brésilien, 
comprenant des clés de bras, de cheville et 
des techniques de soumission, d’étrangle-
ment et de compression.

POUR L’AMOUR D’UNE DISCIPLINE 
EN VOGUE
Si le MMA est un sport présentant des 
risques, comme tout sport de combat, 
Romain Blangy souligne son approche 

tournée vers l’initiation, la découverte 
de manière ludique et la recherche d’ef-
ficacité  : «  Le MMA est peu représenté 
dans le Val-d’Oise, c’est une belle oppor-
tunité pour Saint-Brice. Je ne suis pas là 
pour faire de mes élèves, âgés de quinze 
à quarante-cinq ans, des guerriers, mais 
pour leur ouvrir de nouveaux horizons. 
L’objectif n’est pas de blesser son adver-
saire ». Dans le MMA, le fait qu’on puisse 
frapper son adversaire au sol a encore 
mauvaise presse en France. Romain 
Blangy nous explique, qu’au contraire, le 

combattant au sol dispose d’une panoplie 
de techniques pour se défendre à armes 
égales : « Travailler au poing au sol a pour 
but de forcer l’adversaire à s’ouvrir pour 
ensuite placer une soumission et l’immo-
biliser et non le blesser. Le MMA est régle-
menté, on ne peut pas frapper certaines 
zones du corps ».

�Cours�de�MMA,�samedi�de�14�h�à�16�h�
Gymnase�du�COSEC�Pierre�Clouet�
Tél.�:�06�18�36�00�77�
Facebook�:�Karaté�Saint�Brice�Sous�Forêt

Ensemble, on est encore plus fort  ! 
C’est l’un des messages qu’EAVO sou-
haite faire passer à l’occasion de son 

traditionnel spectacle caritatif au profit 
des enfants de l’association. Pour la pre-
mière fois cette année, elle avait à cœur 
de convier plusieurs structures artistiques 
du territoire pour monter ce projet. Vous 
pourrez applaudir une centaine d’artistes 
amateurs sur scène, élèves et profes-
seurs, issus du FCA Danse, d’Art & Scène, 
de l’Entracte (espace culturel), de l'APAE, 
des Princesses du Nil (danse orientale) et 
de R' Mélodies Roissy. Pour cette création 
originale, chaque association a préparé 
divers tableaux. Aux manettes de ce projet 
collaboratif, on retrouve deux bénévoles, 

Sandra Pélisson et Leslie Allali, respective-
ment professeurs de danse expressive et 
de chant au FCA.

UNE FORMIDABLE AVENTURE HUMAINE
Rencontres conte la destinée d’une jeune 
« élue », Hermine, dont le rôle est tenu par 
une adolescente atteinte d’autisme. Alors 
que la Terre est en danger, elle va partir sur 
une autre planète pour ramener les quatre 
éléments qui sauveront notre planète (l’eau, 
la terre, l’air et le feu). Lors de son périple, elle 
sera notamment aidée par la fée Harmonie 
afin de triompher de différentes embûches 
comme une terrible sorcière... « Ce spectacle 
mêle chant, théâtre et une grande variété de 
danses. Vous pourrez notamment retrouver 

de la danse contemporaine, jazz, expressive, 
classique, orientale ou encore moderne », 
indique Sandra Pélisson. Pour toutes les 
associations engagées sur cette comédie 
musicale, c’est un beau projet et un défi 
humain à relever. Elles ont besoin de vous 
pour les soutenir. Alors venez nombreux 
assister à ce spectacle pour toute la famille 
rythmé par le pouvoir de la musique !

�Samedi�17�février�à�20�h,
TOPF�Silvia�Monfort
Tarifs�:�10�€/adulte�et�
5�€/moins�de�douze�ans
Billetterie�sur�place�à�partir�de�19�h
Rens.�au�06�35�44�85�32�
ou�entraideautisme@sfr.fr
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GRAND ANGLE

Votre bébé a bien pris du poids,
on est sur la bonne voie ! », 
indique Marjorie Bildstein, 

in� rmière-puéricultrice, lors de
l’une de ses consultations. En ce jeudi 
pluvieux de janvier, les cris de bébé 
apportent un peu de soleil au sein
de l’antenne de Saint-Brice de la PMI.
La salle d’attente se remplit au fur
et à mesure des rendez-vous assurés
ce jour-là par l’in� rmière puéricultrice
et le médecin de protection infantile
de service. On retrouve plusieurs mères
de famille, venues notamment véri� er
la prise de poids de leur nouveau-né.
Une légère inquiétude peut parfois se lire 
sur leur visage. Mais, après le rendez-vous, 
elles repartent rassurées. Un conseil,
une écoute, une prise en charge et
un suivi : ces quelques mots caractérisent 
peut-être le mieux l’action de la PMI. 
Devenir ou être parent, ce n’est pas
si simple et ça s’apprend petit à petit.
Un bébé qui dort mal, des questions sur

le développement de l’enfant ou
son alimentation... Voici des questions 
que peuvent se poser chaque parent.
La PMI est là pour les guider !

UN ACCOMPAGNEMENT AU LONG 
DU DÉVELOPPEMENT DE L’ENFANT
Le suivi de la PMI intervient en amont 
de la naissance de l’enfant. Toutes
les grossesses sont déclarées à la Caisse 
d’allocations familiales, qui transmet
ces informations au département.
Les secrétaires de la PMI envoient 
ensuite aux futurs parents le carnet
de maternité présentant les divers services 
et assurent l’accueil des patients.
Les femmes enceintes peuvent ainsi 
prendre rendez-vous avec la sage-femme 
qui assure des consultations pré-natales
et le suivi des grossesses. À noter 
également que la PMI répond
aux interrogations autour
de la contraception des jeunes femmes. 
Au � nal, c’est un lieu de prévention 
médicale, psychologique, sociale et 
d’éducation pour la santé, à destination 
des futurs et jeunes parents, et des parents 
d’un enfant de moins de six ans. « Notre 
pédiatre n’était pas disponible. J’étais déjà 
venue à la PMI pour ma première � lle 
sur les conseils du personnel de l’hôpital.
Je suis là aujourd’hui pour le suivi

de la croissance de ma deuxième � lle », 
indique Géraldine. Les in� rmières-
puéricultrices reçoivent à la PMI ou 
peuvent parfois se rendre à domicile
pour e� ectuer une consultation pour
un nourrisson. Ces dernières sont également 
chargées de l’instruction des demandes 
d’agrément des assistantes maternelles et 
de bilans de santé à l’école maternelle a� n 
de dépister les troubles auditifs, visuels ou 
de langage des jeunes enfants. En� n, elles 
participent, en lien avec les assistantes 
sociales, à l’évaluation d’informations 
préoccupantes concernant des enfants.

DES PERMANENCES SOCIALES AUSSI 
PROPOSÉES AU CENTRE DE LA PMI
Une psychologue est à l’écoute des parents 
pour répondre à leurs interrogations
et apporter une aide à ceux rencontrant
des di�  cultés dans l’éducation
de leur enfant. Un médecin de protection 
infantile les reçoit aussi pour
des consultations, au cours de la croissance 
de l’enfant. Il surveille les courbes de taille 
et de poids tout comme le développement 
physique et psychomoteur. Il pratique 
également les vaccinations selon
le calendrier. En� n, la particularité
du centre de la PMI de Saint-Brice est 
de proposer une antenne du service social 
départemental. Deux assistantes sociales 

GRAND ANGLE

La PMI,
une aide
à la parentalité
pour tous
La Protection 
maternelle infantile 
(PMI) est un service 
départemental gratuit. 
Des consultations
sont proposées par
des professionnels
de santé.

«
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PAROLES DE...
Marjorie Bildstein, infi rmière-puéricultrice du centre de la PMI 
« Nous sommes un relais après la sortie de la maternité.
Nous travaillons en collaboration avec le médecin du centre
de la PMI et les médecins de ville qui orientent leurs patients 
vers la PMI. Le suivi est une de nos principales missions. Il nous 
arrive notamment de recevoir les enfants d’une même fratrie
au fi l des ans, dont la maman était suivie par la sage-femme
de la PMI. Les habitants de Saint-Brice et des villes aux alentours 
peuvent venir sur notre centre ou se rendre sur
d’autres antennes du Val-d’Oise, il n’y a pas d’obligation. »

Dalila, maman d'une petite-fi lle de deux mois,
venue avec son compagnon
« Nous sommes présents aujourd’hui car notre petite-fi lle
ne prend pas assez de poids. Nous sommes suivis par ailleurs
par un pédiatre et nous voulions avoir un avis supplémentaire.
Le rendez-vous avec l’infi rmière-puéricultrice s’est très bien 
passé, nous repartons rassurés. Nous venions pour la première 
fois, nous sommes satisfaits des services de la PMI
et c'est pratique ! »

2
C’est le nombre de demi-journées 
de consultations hebdomadaires 
réalisées par chaque professionnel 
de santé à la PMI : sage-femme, 
psychologue, infi rmières-puéricultrices, 
médecin de protection infantile.
Les consultations se font sur rendez-
vous auprès des secrétaires.

et une conseillère en économie sociale et 
familiale reçoivent les usagers. Ce jeudi, 
on croise Julien, convoqué suite
à des problèmes d’impayés pour
son logement. « Le rendez-vous avec 
l’assistante sociale s’est très bien passé.
J’ai été orienté vers d’autres interlocuteurs 
pour la suite du traitement de mon dossier », 
précise-t-il, soulagé. Un geste,
une attention, un sourire... Cette matinée 
à la PMI de Saint-Brice se termine 
comme elle avait commencé, en plaçant 
l’humain, la dignité, l’accompagnement
et l’écoute avant toute chose.

�Centre�de�PMI�-�Allée�des�Mûriers
Rens.�au�01�34�33�58�10
Horaires�:�du�lundi�au�vendredi
de�9�h�à�12�h�30�et�de�13�h�30�à�17�h

Une consultation à la PMI de Saint-Brice où une maman vient surveiller le bon développement de son enfant.



PORTRAIT

Quentin Gréban vogue dans le monde 
de la littérature jeunesse depuis 
presque vingt ans. Formé à l’institut 

Saint-Luc à Bruxelles, ce quadragénaire a 
déjà à son actif une soixantaine d’albums 
pour enfants, édités pour la plupart chez 
Mijade, une maison réputée dans l’illus-
tration jeunesse. Il est traduit dans une 
vingtaine de langues. Au début, il illustrait 
des textes d’auteurs contemporains. Puis, 
débordant d’idées, Quentin Gréban s’est 
finalement lancé dans l’écriture des scé-
narios. « Mon écriture est toujours guidée 
par mes envies de dessinateur. Par exemple, 
j’avais envie de dessiner un monde sous-
marin, j’ai alors choisi La Petite Sirène, dont 
l’histoire me plaisait. » Au total, il a écrit une 
trentaine d’albums. Depuis son atelier, il a 
donné vie à toute une panoplie de person-
nages : un tigre shérif, un mammouth de 
compagnie, un gipsy panda ou encore un 
nounours grognon. Au fi l des pages, on y 
trouve beaucoup d’humour, de sensibilité, 
de tendresse et une créativité débordante. 
Père de trois fi lles, Quentin Gréban a pour 
habitude de leur montrer ses croquis avant 
de les mettre en couleurs. « Je leur demande 
de me décrire l’image pour savoir si elles 
comprennent bien mon intention. Elles ont 
l’âge du public que je cible ». Chez lui, tout 
est fait à la main. Sans ordinateur. Il tra-
vaille à l’aquarelle sur un croquis de crayon, 
plus ou moins poussé selon le sujet. « Si je 
dessine une ville, je vais réaliser au crayon 
les véhicules, les panneaux de signalisa-
tion, les briques, les fenêtres... Il y a beau-
coup de détails à dessiner. J’ai alors besoin 
d’un croquis pour structurer le squelette. À 

l’inverse, si je dessine une forêt, ça n’a pas 
d’importance si un arbre n’a pas la même 
taille que les autres. En revanche, avec le 
temps, le croquis est de moins en moins 
présent. » Tous les univers où l’esthétique 
est travaillée l’inspirent particulièrement. 
«  Cela peut être aussi bien l’illustratrice 
Liesbeth Zwerger, le peintre Egon Schiele 
ou le cinéaste Jean-Pierre Jeunet. Même s’ils 
n’ont rien à voir avec ce que je produis ». 
À l’inverse, Quentin Gréban inspire. Des 
studios de cinéma l’ont d’ailleurs sollicité 
pour adapter certains de ses albums. Pour 
l’heure, aucun projet n’a abouti. Mais l’idée 
lui plairait bien. « On tient à ce que cela se 
réalise dans de bonnes conditions. » 

UNE QUINZAINE
DE CLASSIQUES ILLUSTRÉS
Quand il n’écrit pas ses propres histoires, 
Quentin Gréban illustre les classiques  : 
Pinocchio, Sindbad le marin ou encore des 
contes d’Andersen. Le dernier en date est Le 
Livre de la jungle de Kipling. Les dessins de 
cet album seront exposés au centre culturel 
Lionel Terray du 7 au 15 février. « Je me suis 
basé sur l’histoire originale comme j’ai pu 
le faire pour la majorité des classiques que 
j’ai illustrés, tels que Peter Pan ou Blanche 
Neige. Exception faite sur La Petite Sirène 
où, quand elle remonte à la surface, j’ai pris 
le parti de dessiner un univers asiatique. 
Rien n’était précisé dans l’histoire explique-
t-il. Pour Le Livre de la jungle, on connaît 
surtout la version de Walt Disney. L’histoire 
originale de Kipling est très surprenante. 
Par exemple, l’ours Baloo est beaucoup 
moins sympathique… Si je l’avais illustrée 
telle quelle, le lecteur aurait été surpris, 
voire même dérangé. On a donc pris le parti 
de l’illustrer avec un dessin doux et léger 
comme la version du dessin animé. Le texte 
a également été réécrit avec un phrasé plus 
actuel (l’original date de 1894). Et comme 
Disney, on s’est concentré sur l’histoire de 
Mowgli. » 

UN PROCHAIN ALBUM
DÉDIÉ AUX MAMANS
Lorsqu’on lui demande sur quoi il travaille 
actuellement, il répond avec enthou-
siasme  : « Mon prochain album, Maman, 
c’est mon bébé chéri ! » Cette fois, Quentin 
Gréban s’adresse aux adultes. Ses sublimes 
images, dont certaines ont été publiées en 
exclusivité sur sa page Facebook, seront 
accompagnées des mots pleins de second 
degré d’Hélène Delforge. Il s’est intéressé 
à la relation entre une mère et son enfant. 
Les lecteurs découvriront ainsi toute une 
galerie de portraits de mamans. De diffé-
rents pays et époques. « Je me suis beau-
coup amusé à dessiner des costumes, des 
ambiances, des lumières… J’ai mis dans 
cet album beaucoup d’espoir et j’ai hâte 
de savoir comment il sera accueilli. » En 
attendant sa sortie, vous pouvez trouver 
ses albums à la bibliothèque et dans toutes 
les bonnes librairies.

Exposition du 7 au 15 février
Centre culturel Lionel Terray
Rens. au 01 39 33 01 90
www.quentingreban.be

Quentin 
Gréban,
le roi de 
l’illustration
L’AUTEUR-ILLUSTRATEUR 
JEUNESSE EXPOSE SES 
DESSINS ORIGINAUX DU LIVRE 
DE LA JUNGLE AU CENTRE 
CULTUREL LIONEL TERRAY.

Mon écriture est toujours guidée
par mes envies de dessinateur.

EN 3 DATES
1999
SORTIE DE SON PREMIER ALBUM 
MONSIEUR LAPIN ET LE TOBOGGAN 
ROUGE

2009
SÉLECTIONNÉ POUR
LA TROISIÈME FOIS AU CONCOURS 
D’ILLUSTRATION À BOLOGNE
EN ITALIE

2018
SORTIE DE SON PROCHAIN ALBUM 
MAMAN LE 25 AVRIL
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Déclarez
votre fl amme !
Cette année encore, nous 
vous invitons à réveiller 
le ou la romantique qui 
sommeille en vous... Si 
vous souhaitez voir votre 
déclaration publiée sur
les journaux électroniques 
d’information le 14 février, 
rien de plus simple ! 
Envoyez votre message 
(100 caractères maximum, 
espaces compris) 
avant le 12 février à 
servicecommunication@
saintbrice95.fr 

À vos plumes !

La Saint-Valentin

Qui était Saint-Valentin ?
Connais-tu son histoire ? Valentin de Terni a vécu 

au IIIe siècle au temps de l’empire romain il y a plus 
de 1 700 ans ! C’était un prêtre qui mariait les couples 
en secret. À cette époque, l’empereur Claude II avait 
interdit le mariage car il voulait que les hommes partent 
faire la guerre au lieu de rester avec leur femme. Saint-Valentin 
fut arrêté et emprisonné. On raconte qu’il tomba amoureux
de Julia, la fi lle du gardien de la prison. Aveugle, la jeune femme 
retrouva la vue par miracle juste avant la mort de Saint-Valentin, 
un 14 février. Avant de mourir, il lui offrit une feuille en forme
de cœur où il avait écrit : « de ton Valentin ».

 Quelles sont les symboles
de cette fête ?

Au Moyen-Âge, les oiseaux étaient
les messagers du cœur. La mi-février 
marque le début de la saison
des amours pour certains oiseaux.
À cette époque, si une jeune fi lle 
voyait un rouge-gorge dans le ciel, 
c’était par exemple le signe qu’elle 
épouserait un marin. La rose est 

aussi un symbole de la Saint-Valentin car elle représente l’amour
et plus précisément, la passion, si elle est rouge. Enfi n, le cœur est
un incontournable de cette fête. Ne dit-on pas qu’on offre son cœur
à la personne qu’on aime ?

Comment la célèbre-t-on en France et à l’étranger ?
Autrefois, les amoureux s’écrivaient des poèmes 

d’amour. Aujourd’hui, les couples s’offrent souvent
des cadeaux ou vont au restaurant. L’amour n’a pas
de frontières. En effet, la Saint-Valentin est fêtée aux États-
Unis, où elle est autant dédiée à l’amour qu’à l’amitié.
En Italie, les amoureux s’échangent des biscuits appelés 
baci (baisers en français). Au Japon, on inverse les rôles 
puisque les femmes offrent des chocolats aux hommes.
En échange, ces derniers doivent leur faire un cadeau
de couleur blanche, un mois plus tard, le 14 mars !

11

LE COIN DES P’TITS SAINT-BRICIENS

Si tu as un amoureux ou une amoureuse, 
c’est le jour parfait pour déclarer
ta flamme avec un mot doux, une fleur
ou un petit cadeau. Mais pourquoi
fête-t-on les amoureux le 14 février ?
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J’AI TESTÉ POUR VOUS

Peu� de� gens� le� savent,� mais�
le� restaurant� de� la� résidence�
seniors� peut� accueillir� des�
Saint-Briciens� pour� un� déjeu-
ner.�« Ce restaurant est ouvert au public 
sur réservation, du lundi au vendredi 
midi » déclare Marcel. Voilà une quinzaine 
d’années qu’il a emménagé avec sa femme 
sur la commune de Saint-Brice-sous-Forêt. 
Il voulait se rapprocher de leur fille qui, à 
cette époque, était directrice d’une école 
élémentaire. Marcel découvre le restaurant 
de la résidence qui se trouve non loin de 
son logement en 2005. Depuis, il y mange 
chaque semaine.

UN MENU UNIQUE
Le restaurant se trouve au sein même de 
l’établissement. D’une capacité de quatre-
vingt couverts, il ne propose qu’un seul 
menu à 10,90 € pour un unique service. La 
grande majorité des clients sont des per-
sonnes qui habitent à la RPA. Dans les cui-
sines, Audrey, responsable et cuisinière de 
la société API restaurant, conçoit le menu 
et est épaulée par Liliane pour le service à 
table. « La qualité du repas est respectable 
et le prix très raisonnable, mais je viens 
surtout pour passer un moment avec mes 
amis » confie le centenaire.

L’ADDITION AVANT LE REPAS
Ce jeudi 11 janvier, notre testeur vient juste-
ment manger avec son meilleur ami. Marcel 
explique qu’il faut d’abord aller à l’accueil 
afin d’y régler son repas. « Contrairement 
à la pizzeria du coin, ici, on réserve la veille, 
puis on paye avant de s’asseoir » déclare 
avec humour un habitué des lieux. Marcel 
rajoute « pour celles et ceux qui viennent 
déjeuner régulièrement, la facturation peut 
se faire au mois ». Après quelques amabi-
lités d’usage, Marcel entre dans la salle de 
restauration. Répartis en plusieurs tables, 
les résidents l’accueillent avec le sourire, en 
le saluant. Liliane lui indique alors sa table. 
La serveuse entame une discussion avec 
lui, puis elle part à la rencontre des autres 
convives qui arrivent. 

DES AMITIÉS QUI SE CRÉENT
« Vous avez de la chance aujourd’hui, nous 
avons du steak frites » annonce Annie, une 
amie de Marcel et agent de la ville. Et puis, 
il y a un petit cercle de ses collègues, Walter, 
Frédéric, Éric et Christian. Ils y mangent 
régulièrement et sont enchantés de par-
tager leur repas avec Marcel et les autres. 
Le lien social se crée facilement ici. «  Les 
gens sont gentils, certains sont devenus 
mes amis, d’autres de simples connais-
sances. Ce repas est mon rayon de soleil de 

la journée », bafouille Marcel avec émotion. 
Midi, le repas débute. Le menu du jour est très 
copieux : une entrée, le fameux steak frites, 
suivi du fromage, d’un dessert et, pour finir en 
beauté, le café. 
Au cours du repas, on peut apercevoir Audrey 
qui passe de table en table pour voir si, pour la 
quarantaine de convives, tout se passe bien.
Ce midi, le repas aura été historique, chargé 
d’émotion car Marcel a livré quelques sou-
venirs vécus durant la Seconde Guerre mon-
diale. Et malgré les anecdotes liées à une 
période difficile de notre Histoire, la bonne 
humeur était là ! En partant, Marcel n’oublie 
pas son « À demain ! ».
Pour cette belle tranche de convivialité, il 
faut compter une bonne heure pour la durée 
du repas, mais c’est sûr, vous serez d’attaque 
pour finir votre journée avec la banane et repu 
jusqu’à votre dîner.

�Repas par personne : 10,90 € 
(les seniors saint-briciens bénéficient 
d’une participation de la mairie selon 
leurs ressources)
Service unique à 12 h pour 80 places
Ouvert du lundi au vendredi 
Résidence seniors Charles de Foucauld
28 rue de Paris
Réservation obligatoire 
au plus tard la veille au 01 39 90 96 79

LE RESTAURANT 
DE LA RÉSIDENCE SENIORS

LE RESTAURANT DE LA RÉSIDENCE SENIORS CHARLES 
DE FOUCAULD (RPA) PROPOSE, EN SEMAINE, UN MENU 

DU JOUR COMPLET ET ÉQUILIBRÉ OUVERT À TOUS.

NOTRE TESTEUR : MARCEL, 101 ANS
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L’UNION FAIT LA FORCE

Pendant les vacances de Noël, les enfants 
des accueils de loisirs primaires Planète Jeunes 
et de la Plante aux Flamands ont pu expérimenter 
le premier escape game créé et animé par 
leurs animateurs. Par groupe de six, nos petits 
enquêteurs ont dû collaborer pour trouver 
des indices et résoudre les énigmes en moins 
de trente minutes.

GUY RIEUCAU PREND LA PLUME

L’auteur du roman Tu prendras soin des abeilles 
était en séance dédicace à la maison de la presse 
rue de Paris samedi 20 janvier. Une séance 
remplie de bonne humeur et de fous rires, 
qui n’ont pas laissé indifférents les lecteurs.

MATCH APRÈS MATCH

Le tournoi de volley-ball a réuni 
samedi 21 janvier huit équipes 
venues de communes environnantes 
du Val-d’Oise (Saint-Brice, Marly 
La Ville, Cergy-Pontoise, Écouen-
Ézanville, Bouffémont...). Elles ont 
pu jouer en totalité entre sept 
et neuf matchs dans la journée.

DES HISTOIRES EN 3D  

Les structures petite enfance, 
les écoles maternelles et les classes 
de CP ont pu se régaler en découvrant 
l’exposition Je mangerais bien 
une histoire, organisée par le service 
culturel du 15 au 31 janvier. 
Des histoires captivantes, 
notamment pour les enfants 
de moyenne section d’Emmanuelle 
Erraud de l’école Léon Rouvrais.

DES ROIS ET DES REINES 
SUR LA PISTE DE DANSE 

Jeudi 25 janvier, 
la gourmandise et la danse 
ont réuni nos aînés puisque 
le service Animations 
seniors de la Ville fêtait 
l’Épiphanie avec quelques 
jours de retard. Les rois et 
les reines ont pu découvrir 
une collection de fèves très 
« vintage » : des tractions.

RETOUR SUR
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  CARNET
Naissances
Meyssem NATCHEYAN, le 17 novembre 
Nina ROLOT, le 19 novembre 
Mouhammad BA, le 21 novembre 
Sarah TUBIANA, le 22 novembre 
Lucie SAINT-ETIENNE, le 23 novembre 
Théo CARPENTIER, le 23 novembre 
Matias DIAZ, le 25 novembre 
Sohan ISIDORE CHÉRIF, le 26 novembre 
Shirly BOUBLIL, le 28 novembre 
Alicia BUANGA, le 4 décembre
Sémi MARTIN-NIOMBELLA, le 5 décembre
Aïdan GARCIA SOBA, le 12 décembre 
Lucie CASTANO NAHARRO, le 22 décembre
La Ville adresse ses sincères félicitations
aux parents.
Mariages
Carlos Alberto MIMOSO et Cidalia de 
Ascençao MONTEIRO LOURENÇO
La Ville adresse ses vœux de bonheur
aux jeunes mariés.
Décès
Jean-Michel RENARD, 80 ans, le 14 octobre
Ilana HEZEZ, 13 ans, le 26 octobre
Jonas DAYET, 22 ans, le 29 décembre
La Ville adresse ses condoléances 
aux familles.

  NOTEZ-LE
Ramassage des ordures ménagères : 
Les bacs doivent être sortis le jour même 
de la collecte avant 12 h. Dans le cas 
contraire, les riverains s’exposent à une 
verbalisation.
• les rues bleues : jeudi après-midi
• les rues rouges : lundi et jeudi après-midi

Ramassage des déchets recyclables :
lundi matin

Ramassage des déchets verts :
mardi 13 février

Ramassage des gros volumes :
• axe ouest de la RD 301 : lundi 19 février 
• axe est de la RD 301 : mardi 20 février
Merci de sortir vos déchets la veille à 
partir de 19 h.

  CONSULTATIONS GRATUITES 
À LA MAISON DES 
ASSOCIATIONS
•  d’avocats sans rendez-vous de 9 h 30 à 

11 h 30 : mardi 6 février
•  de notaires sans rendez-vous de 9 h à 

11 h 45 : mardi 6 mars

  ENVIE DE SORTIR ?  
Retrouvez l'actualité du cinéma de 
Domont sur www.domontcinema.fr

  EXPRESSION DE
LA MAJORITÉ MUNICIPALE

Une simple précision...

La précision ne semble pas être le fort
de notre opposition. En effet, déplorant
le manque d’entretien de nos équipements 
sportifs gérés dans un premier temps 
par la CCOPF, puis par la Communauté 
d’agglomération Plaine Vallée,
nos collègues opposants nous reprochent 
notre manque d’investissement et
de combativité sur ce sujet. Or, et il est 
important de le rappeler, Monsieur Didier 
Arnal siège depuis 2014 à la CCOPF
puis à Plaine Vallée. Nous nous étonnons
de ce petit oubli, tout comme nous nous 
étonnons de ne l’avoir jamais entendu
à ce sujet en assemblée ou dans
les commissions dans lesquelles il siège ! 

Nous avions déjà entendu la critique
du « ils ne font rien ! », très chère
à nos collègues de l’opposition au sujet 
de la carte nationale d’identité. Nous 
constatons aujourd’hui le résultat
de notre travail. Les faits sont là
et personne ne peut les contester...
Des ragots, toujours des ragots !

Et un rappel...

Ah, le développement économique... laissé 
à l’abandon, aucune vision, aucun avenir... 
Devrions-nous rappeler une énième fois 
un oubli chez nos chers opposants ? 
L'agrandissement et la rénovation
de notre centre commercial Carrefour. 
Pour imager des propos bien négatifs, 
pourquoi mentionner ce projet moteur 
pour notre commune et ses habitants ? 

Avec notamment 120 boutiques et 
69 000 m² de surface, le projet VALDO
sera le moteur de notre économie locale. 
Il est dommage pour notre opposition
de ne pas le mentionner.

Parlons également de la Chapelle 
Saint-Nicolas, en pleine expansion 
avec l’ouverture régulière de nouvelles 
enseignes : commerces, restaurants, salles 
de sport... Il semble que notre ville soit 
l’une des mieux dotées du secteur.
Alors pourquoi cette vision si négative ?

Faire des constats, tout le monde peut
en faire, trouver et proposer des solutions 
viables, cela devient plus diffi cile...
Mais que proposent-ils ? 

Alain Lorand
et la majorité municipale

  EXPRESSION DES CONSEILLERS 
N’APPARTENANT PAS
À LA MAJORITÉ MUNICIPALE
(Article L2121-27-1 du Code général des collectivités 
territoriales qui limite le contenu du bulletin
à la diffusion d’informations « sur les réalisations 
et la gestion du conseil municipal… »).

Que de temps perdu…

La délibération n° 2017/84 adoptée,
à notre insu, au Conseil Municipal
en sa séance du 21/11/2017 remet 
en cause la rétrocession des réseaux 
assainissement dans la 1ère tranche
de la ZAC de La Mothe Hugo au profi t
de la commune de Saint-Brice-sous-Forêt : 
INCOMPRÉHENSIBLE .

De plus, en totale contradiction
avec la convention signée en 1992,
les travaux d’entretien et de réparation 
des réseaux d’assainissement n’ont pas 
été effectués de manière équitable
par la ville. Certaines ASL les ont obtenus, 
d’autres pas, ceci les obligeant
les prendre fi nancièrement
à leur charge. On ne peut que condamner 
cette inégalité de traitement des ASL
(plus de 1 500 logements) depuis 1992, 
face aux obligations de service public
de la ville, à l’endroit des Saint-Briciens. 

Cependant, lors du conseil municipal
du 19/12/2017, nous avons tenu à avoir
un débat, sur le fond, de cette situation
à Saint-Brice, intolérable, à l’égard
des Saint-Briciens injustement lésés
et ce, à la veille d’un transfert
de la compétence Assainissement
à la Communauté d’Agglomération 
« Plaine Vallée ». Aussi, et ce, après 
discussion avec les représentants d’ASL et 
de « Plaine Vallée » le maire a fi nalement 
admis l’erreur reconnaissant la nécessité 
de reprendre ce dossier et de poursuivre 
les échanges en associant notre groupe 
d’élus et les présidents d’ASL .

Dès lors, les conditions de remise
à plat de cette question étant réunies,
on peut espérer, lors du conseil municipal 
du 6 février 2018 une délibération 
conforme aux intérêts des Saint-Briciens 
rétablissant les règles de droit.

Notre groupe ne pourra que s’en féliciter 
en votant cette délibération. 

Notre groupe « Bien vivre à Saint-Brice » 
demande instamment, une nouvelle fois, 
au Maire d’être plus transparent
avec les Saint-Briciens, sur toutes 
décisions qui impactent leur quotidien, 
telles les programmes immobiliers,
les constructions et, présentement,
la gestion ainsi que l’entretien
des réseaux d’assainissement.

Didier Arnal, Nicole Chalard, Marc Guyot, 
Michel Moha, Frédérique-Jeanne Besson
(Groupe Bien vivre à Saint-Brice / LREM)
Maxime Yabas (Bien vivre à Saint-Brice)

VIE POLITIQUE PRATIQUE

RETROUVEZ L’INTÉGRALITÉ 
DES COMPTES RENDUS DES 
CONSEILS MUNICIPAUX SUR

saintbrice95•fr
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Soirée organisée par les Lions Clubs de : 
Beaumont - Domont - Ezanville/Ecouen - Luzarches/Chaumontel - Piscop/Saint-Brice - Roissy 

Mardi 20 mars 2018 à 20 h 00 
Théâtre Silvia Monfort - 12, rue Pasteur Saint-Brice-Sous-Forêt 

Au profit des Associations : 
Espoir du Val d' Oise - T'EMAO - Solidarité pour Esteban 

 
 

Participation : 25€ 
 Parking de la Poste 

Personne à contacter  

Présente 

Jeudi 8 mars 2018Jeudi 8 mars 2018
ATELIERS BEAUTÉ & COCKTAIL DÎNATOIRE OFFERTS*

ÉCHANGES SUR LES DROITS DE LA FEMME, L’EMPLOI...

* À 19 h, salle la vague, À côté de la maison des associations
5 rue de la forêt 95350 saint-brice-sous-forêt 
réservations obligatoires par sms au 06 51 86 64 41

La ville de Saint-Brice-sous-Forêt est 2.0.
Que ce soit par ordinateur, smartphone ou tablette, où que vous soyez, restez connecté(e)s.

www.saintbrice95.fr

www.espace-citoyens.net/
saintbrice95/

Espace
     Citoyens

www.facebook.com/
villedesaintbricesousforet/

https://www.instagram.com/
saintbricesousforet/

Chaîne YouTube 
Ville de Saint-Brice sous-Forêt

www.facebook.com/
bibliothequesaintbricesousforet

VILLE DE SAINT-BRICE-SOUS-FORÊT

#

Saint-Brice-sous-Forêt

Ville 2.0

Espace
     Citoyens

Bernard Potvin
Tél. : 06 87 39 55 19
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